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1 L’histoire de la démographie comme discours ou pratique scientifique en Allemagne
reste jusqu’à aujourd’hui un champ largement non défriché, en dépit de recherches
actives menées sur les XIXe et XXe siècles. L’initiative de H.M. et R.-J.L., consistant à
présenter un lexique des personnalités ayant contribué au façonnement des savoirs
démographiques de la Renaissance à 1945, ne peut donc a priori qu’être saluée.
2 Au  crédit  de  cet  ouvrage,  on  inscrira  une  introduction  générale  qui  rappelle  en
particulier  le  poids  des  théories  hygiénistes  et  raciales  dans  l’étude  des  faits
démographiques  à  partir  du dernier  tiers  du XIXe siècle,  et  un souci  de  définir  de
manière  élargie  l’objet  d’étude  :  des  historiens  (Karl  Bücher),  des  économistes
(Schmoller,  Sombart),  des  sociologues  (Max Weber),  des  statisticiens  ayant  travaillé
dans les différents bureaux de statistique fondés au XIXe siècle (Hoffmann, Dieterici,
Engel, par exemple), aussi bien que des juristes sont mentionnés, et la période moderne
est largement représentée à travers les réformateurs (Martin Luther) ou de nombreuses
notices consacrées aux caméralistes allemands ou autrichiens, les auteurs ayant eu le
mérite de ne pas s’arrêter aux « grands noms », mais de mentionner des auteurs parfois
tombés  dans  l’oubli,  même  si  quelques  noms  sont  malheureusement  oubliés,  par
exemple Büsching, Carl Ritter ou Alexander von Humboldt.
3 L’ouvrage se révèle cependant décevant pour plusieurs raisons. La première tient aux
indications  bibliographiques,  très  largement  tirées  d’encyclopédies  biographiques,
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certaines anciennes et devenues des ouvrages standard pour tout chercheur un tant
soit  peu  familier  avec  l’étude  de  l’histoire  allemande  (l’Allgemeine  Deutsche
Biographie, la Neue Deutsche Biographie, etc.). Les lacunes bibliographiques sont par
conséquent  nombreuses,  les  notices  bibliographiques  souvent  très  datées  (Krug,
Lueder, Crome : autant de notices dont les références sont toutes antérieures à l’année
1925), si bien que de ce point de vue, la plus-value apportée par l’ouvrage se révèle être
au  total  réduite,  le  fait  que  ces  références  soient  quasi-exclusivement  en  langue
allemande constituant une circonstance aggravante.
4 La lecture des notices ne vient hélas pas compenser la frustration du lecteur. Hormis un
rappel des grandes étapes biographiques de la personne évoquée, la portée scientifique
de son œuvre est très souvent résumée en une phrase, indiquant parfois les « mérites »
acquis dans l’histoire de la discipline, ou rappelant des faits connus d’une manière si
laconique qu’on en vient à s’interroger sur son bien-fondé (exemple : « Menger fut l’un
des fondateurs de la théorie de l’utilité marginale », p. 202). La mention du cimetière où
se trouve le tombeau de la personne concernée ne vient pas compenser cette pauvreté
en  informations.  Ajoutons  que  certaines  de  ces  informations  sont  parfois
excessivement  simplificatrices  (Robert  von  Mohl  présenté comme  strict  disciple  de
Malthus, p. 210).
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